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und Opfersinn für unsere greisen Volksgenossen aufgebracht ha-
ben, Wir vertrauen darauf, auch in Zukunft auf dieses Verstand-
nis und diesen Opferwillen zählen zu dürfen. W. A.

Achille Grospierre f
conseiller national, membre de la Direction

de la Fondation ,,Pour la Vieillesse".

mai 1872 — décembre 1935.

Dans notre Revue trimestrielle nous désirons rendre
un pieux hommage à l'homme intègre et profondément
idéaliste, au suisse altruiste et bienveillant, membre ap-
précié de notre Comité de direction, M. Achille Grospierre
dont nous déplorons le décès.

Né en 1872 au Locle de parents horlogers, le jeune
apprenti monteur de boîtes Achille Grospierre fit preuve
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de bonne heure des qualités qu'on rencontre si souvent au
milieu de la population horlogère du Jura: amour de son
métier, de son pays et de ses gens, conscience dans le tra-
vail, rectitude de caractère, lutteur opiniâtre souvent pour
les causes qu'il estimait devoir défendre, et surtout
bonté et générosité.

Issu d'une famille très modeste, cet ouvrier intelli-
gent et vif fut vite remarqué par ses camarades d'atelier
et par ses concitoyens; ce sont eux — plutôt qu'Achille
Grospierre lui-même qui était un modeste — qui l'ont
poussé à s'intéresser à la politique, à s'occuper de la chose

publique comme représentant du parti socialiste dont il
fut un des porte-paroles convaincu mais toujours courtois.
Dès lors et pendant des dizaines d'années, les qualités
remarquables de cet homme de bien, valurent au disparu
la confiance absolue de la classe ouvrière du pays neu-
châtelois.

Nommé, jeune encore, conseiller général de sa petite
cité montagnarde, puis conseiller communal au Locle, il
entra bientôt au Grand-Conseil du canton de Neuchâtel, et
devint enfin conseiller national en 1917. Dans sa marche
ascendante de politicien honnête, Achille Grospierre est
resté toujours l'homme aimable, modeste et intègre, le

représentant dévoué des ouvriers auxquels il a rendu tant
de services et pour le bien desquels il s'est dépensé sans

compter.
Son affection pour les humbles, pour les deshérités et

pour les vieillards besoigneux auxquels il désirait venir en
aide, particulièrement en temps de crise horlogère qui
enlevait tout travail à ses vieux amis d'ateliers, ses qua-
lités éminentes et son activité sociale éclairée, désignèrent
M. Achille Grospierre à l'attention des milieux qui s'intér-
essent plus spécialement au sort de la vieillesse indigente.
Il était donc naturel que le conseiller national Grospierre
fût appelé en 1930 à faire partie du Comité national de la
Fondation ,,Pour la Vieillesse".

C'est en automne 1930 qu'il fut nommé membre de la



— 5 —

Direction, et ses collègues — dames et messieurs —
n'oublieront jamais sa franche courtoisie ni les idées
généreuses qui dictaient ses paroles ou guidaient ses actes;
ils se souviendront aussi avec reconnaissance de ses inter-
ventions en faveur des vieillards lors de la discussion des

questions d'entr'aide aux Chambres fédérales. Si nos vieux
et nos vieilles ont vu distribuer par les organes de ,,Pour
la Vieillesse" une partie de la manne fédérale, et si, par
cette entremise, ils ont reçu un million au lieu de frs.
500,000, c'est bien à M, Achille Grospierre qu'ils le doivent
en partie, car nul mieux que lui ne se rendait compte de
la détresse de nos vieux protégés indigents.

Au sein de la Direction de notre Fondation, le départ
prématuré de ce collègue estimé, ne laisse que des regrets;
c'est avec émotion et reconnaissance que nous nous
inclinons devant sa tombe et que la rédaction de PRO
SENECTUTE adresse ses hommages respectueux à celui
qui n'est plus. Ml.

Erinnerungen an Prof. J. Bollinger,
Vor einiger Zeit ist ein betagter Auslandschweizer

gestorben, der es verdient, daß seiner an dieser Stelle ge-
dacht wird. Brachte er es auch nicht zu glänzenden äuße-

ren Erfolgen, so zeichnete er sich doch durch eine un-
glaubliche Vielseitigkeit des Wissens und ein bescheide-

nes, gütiges Wesen aus, das nach Sokrates dem wahrhaft
Wissenden eigen ist. Er war der erste, welcher, in die
Heimat zurückgekehrt, während des Weltkrieges sich der
Not der Auslandschweizer annahm und ihr selbstlos einen
großen Teil seines Vermögens opferte. Seine allzu große
Uneigennützigkeit war auch schuld daran, daß seine letz-
ten Lebensjahre von finanziellen Sorgen überschattet
waren.

Jakob Bollinger wurde 1857 in Elgg geboren. Sein
Vater war Schuhmacher und erreichte selber ein hohes
Alter. Im elterlichen Hause wohnte lange eine Familie spa-
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